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CHRONOPOST • • 
Thierry~ Emmanuel~ 

Pierre et Emmanuel 

4 licenciés pour avoir 
osé faire grève 

Ne laissons pas faire , • 

Contre 
les 
inégalités, 
un 
mouvement 

' ' civique 

• 

Qui dit lutte pour faire reculer les inégalités, pour obtenir 
de nouveaux choix, dit lutte contre des intérêts très puis· 
sants. On n'y parviendra pas à quelques-uns! D'où la pro· 

position du Parti communiste: s'y mettre tous ensemble. 
Parvenir à construire un mouvement général capable de faire 
bouger les réalités dans le sens de la justice et de la solidarité. 
Cette idée est d'abord un appel à toutes les forces ·qui, parfois 
depuis de longues années, se dévouent partout où frappent les 
inégalités : les injustices sociales comme les discriminations de 
toute nature, les problèmes de notre société comme ceux liés à 
l'Europe et à la mondialisation. 
Appel à se rencontrer, à s'écouter, à apprendre les uns des autres 
pour coélaborer et codécider, sur un pied d'égalité, une dyna­
mique civique de résistance et de conquête qui donne plus de 
force aux efforts de chacun. A le faire au plan national, comme l'a 
proposé Robert Hue, et au plan local. Et appel à toutes celles et 
tous ceux qui refusent de se résigner à l'intolérable. Pour cher­
cher ensemble sur quoi on peut avoir prise et engager l'action sur 
le terrain. 
Possibilités offertes à celles et ceux à qui on ne demande jamais 
leur avis de prendre la parole pour formuler leurs exigences ; ren­
contres pour décider ensemble de propositions concrètes et d'ac­
tions en leur faveur; cartes-pétition pour faire prévaloir des déci­
sions à la hauteur des problèmes posés; popularisa-tion, au plan 

• national, des succès enregistrés - les communistes proposent une 
multiplicité d'«entrées dans l'action». 
Avec un même objectif: obtenir des résultats concrets, faire réel­
lement reculer les inégalités et discriminations. Un véritable 
«tour de France contre les inégalités», marqué, dès le mois de 
juin, par plusieurs initiatives de plus grande envergure. 

·. 

t La Fête - Dans 
4 semaines, lors du 
week-end de la 
Pentecôte, la Fête de 
notre journal battra 
son plein. 
Nous dévoilons les 
premières actualités 
de son contenu, avec 
en vedette principa­
le : Tonton David. 

Lire pages 4 et 5 

t La Commission 
européenne veut 
libéraliser le secteur 
postal dès le mois 
de mai. Cela signi­
fierait, ni plus ni 
moins, que la dispa­
rition du service 
public de la . Poste. 
La riposte s'organi­
se. 

Lire en page 2 

t 86 % des salariés 
de la Caisse Primaire 
d' Assurance Maladie 
de Saint-Nazaire ont 
signé la pétition . pro­
posée par les 
Communistes sur le 
pétrolier double­
coque 3 E, montrant 
ainsi clairement la 
volonté de s'engager 
vers la construction de 
ce nouveau pétrolier. 

ACTUALITE 

• Plus de 50 ans après la guerre, les 
gaziers et électriciens « ré-inaugurent » le 
monument au souvenir des morts de l'en­
treprise. Un grand absent : la direction de 
l'entreprise. Page 7. 

1 La Fédération au tra~ail ~ 
e Après l'élection de l'exécutif de la 
Fédération, 8 hommes et 8 femmes, la 
répartition des différentes responsabilités 
s' est opérée au sein du Comité fédéral. 
Lire en page 6. 



Une Nouvelle 
directive vise la poste 

La commission 
~ europeenne 

veut libéraliser 
le secteur 
postal 
dès le mois 
de mai. 

La résistance 
s'organise 

osrE7 

LA POSTE Contre toute nouvelle libéralisation 

POUR LA DÉFENSE DU SERVICE PUBLIC 
Une nouvelle directive de la ~ européenne ouvre la voie à une libéra&ation totale du secteur pœ­
tal pour 2003. 
Les exemples devraient pourtant inciter à la prudence. En Suède, les effets de la libéralisation ont entraîné une haus­
se des tarifs de 72%, une perte de 25% des emplois du secteur et de 25% du nombre des bureaux de postes sur le 
tenitoire. 
Ces mesures se préparent sans la moindre transparence avec une Commission qui refuse de procéder à une évalua­
tion publique et contradictoire des effets, pays par pays, de la difective de l 997, malgré !'opinion plusieurs fois 
réitérée par le Parlement européen, favorable au maintien d 'un service public et malgré sa demande d' un bilan qua-
litatif et quantitatif. . 
Nous, citoyens attachés au service public de La Poste, à son amélioration, à son développement et aux emplois qui 
s'y rattachent, lançons un appel pour que des mesures aussi importantes pour les habitants-de notre pays soient 
prises dans la transparence et la concertation. 
Ce sont d'autres principes que la libéra&ation qu'il faut pour la Franœ et pour l'Europe. Le service public 
doit mieux encore répondre aux besoim des personnels et des usagers afin d'~ 
• l'égalité de traitement pour tous quel que soit le lieu; 
• l'~bilité et une prestation de qualité à des prix abordables; 
•le maintien et le développement des bureaux de postes (modernisation et amélioration des services rendus, 
notamment financiers) particulièrement dans les zones rurales et les zones urbillnes sensibles; · 
•un service qui contribue au développement d'emplois sta(Utaires et revalorisés; 
• une politique de coopération européenne entre les opérateurs historiqœS et les services postâux. 
Tout cela Slippose d'~r au service public les moyem (notamment financiers) de répondre à ses~ 

Nom, prénom Adresse Signature 

·. 
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Cinq ans après son pro­
jet avorté de libéralisa­
tion de 80% du service 
postal européen, la 
Commission de Bru­
xelles s'attaque à nou­
veau au secteur pro~égé 
du service public. Une 
directive de dérégle­
mentation devrait voir le 
jour dès le 2 mai. Sans 
attendre la présentation 
officielle du texte, et sur 
proposition de Sylviane 
Ainardi, les élus Bouge 
l'Europe, les députés 
européens de gauche 
(PCF, PS, Verts, LCR, 
LO) se sont réunis pour 
lancer l' appel «contre 
toute nouvelle libéralisa­
tion, pour la défense du 
service public de la 
poste». Plusieurs syndi­
cats de la Poste se sont 
associés à cette initiati­
ve, SUD, CFTC, FO 
(1). 

D'après les informations 
communiquées par les 
représentants de la 
Commission; la directi­
ve devrait proposer une 
forte diminution du sec-

. tei.ir aujourd;hui réservé 
au secteur public. La 
Commission entend 
ouvrir largement le mar­
ché aux entreprises pri­
vées par la révision à la 
baisse des poids et des 
prix en deçà desquels 
s'exerce le monopole du 
service public. Ainsi, 
seules les lettres de 
moins de 50 grammes et 
de moins de 9 francs 
devraient rester sous 
monopole, alors qu'à 
l'heure actuelle la limite 
est de 350 grammes et 
de 15 francs. Par 
ailleurs, les secteurs les 
plus rentables tels le 
courrier transfrontalier 
ou le publipostage 
devraient être offerts à la 
concurrence et seules les 
infra·structures lourdes 
reviendront au secteur 
public. 

«La directive signifie, ni 
plus ni moins, la dispari­
tion à terme du service 
public, estime poûr sa 
part, Jacques Lemercier 
du syndicat FO-PTT. 
Car cette perte d'au 
moins 30% du marché 
du courrier, du publipos­
tage et du courrier trans- · 

frontalier, va entraîner 
très rapidement, des 
pertes financières pour 
les monopoles publics. 
Ils ne pourront plus 
financer le service uni­
versel, coûteux, qµi 
consiste à desservir tout 
le monde et au même 
tarif». En France déjà, 
les petits bureaux fer­
ment. La nouvelle direc­
tive va accentuer cette 
logique de profit en. 
ouvrant le marché à la 
concurrence». 

Pour les signataires de 
l'appel, la campagne de 
mobilisation se veut 
aussi loccasion d'un 
large débat sur l'avenir 
des services· postaux 
européens. «Le débat 
public a souvent un 
temps de retard par rap­
port aux directives euro­
pée"nnes, observe Syl­
viane Ainardi. Cette 
situation est un frein à 
une Europe citoyenne et 
démocratique. Il faut, en 
amont, débattre et agir 
dans chaque pays pour 
ne plus subir mais 
construire l'Europe». Et 
la députée communiste 
d 'ajouter «La gauche 
plurielle ne pourra faire 
l'impasse sur ce dossier. 
Ce sera l'un des points 
délicats de la présidence 
française». Hélène 
Flautre, du groupe des 
Verts à Bruxelles, ajoute 
que «le débat sur les 
postes doit être posé 
comme un débat sur la 
cohésion sociale et terri­
toriale. Les zones rurales 
sont progressivement 
délaissées, les banlieues 
sont laissées pour comp­
te ... » «Au fond, c'est 
toute la logique qui 
revient à mettre les 
postes européennes en 
concurrence qui devrait 
être mise en question, 
commente Régis Blan­
chot, de SUD-PTT. 
Mais pourquoi ne pas 
faire coopérer les postes 
européennes ? L'idée du 
«que le meilleur gagne» 
n'est pas forcément iné­
luctable». Article de 
l'Huma du 12/04/2000 

(1) La CGT, sollicitée, tout en 
réaffirmant son opposition à la 
libéralisation, a refusé de signer 
l'appel au nom de son «indépen­
dance» et de son «identité» 



Chronopost : 
le temps de Zola est de retour 

Thierry Humeau, 
• Emmanuel Lebrazidec, 

Pierre Tonnaud et 
Emmanuel Gadry jetés à la 
rue et privés de leurs droits 
pour avoir osé faire grève . 
dans la filiale de la Poste : 
Chronopost. 
On se croirait à l'énoncé 
des faits de retour au 19ème 
siècle, au temps de Zola. 
L'audience du Conseil des 
Prud'hommes du 26 avril 
confirme, s' il le fallait, les 
intentions de la direction de 
Chronopost d ' imposer sa 
loi, de refuser le droit de 
grève, le droit syndical 
dans l'établissement. 
Certes, elle ne le fait pas 
comme cela , jamais l'avo­
cat de la direction ne parle 
de quelque atteinte que ce 

soit aux droits élémentaires 
des salariés, il se base seu­
lement sur des images de 
M6, 17 secondes relatant 
une grève majoritaire des 
employés pour licencier 
pour faute lourde (privatri­
ce des congés payés et des 
indemnités de licencie­
ment) 5 salariés et deman­
der le licenciement du délé­
gué CGT. 
Plus fort encore, l'avocat 
de la direction se refuse de 
plaider sur le fond de l' af­
faire, tentant par des biais 
juridiques de retarder toute 
décision de justice laissant 
ainsi les salariés dans une 
situation d'extrême précari­
té. 
L'inspection du travail a, 
dans un premier temps, 

refusé l'autorisation de 
licencier le délégué du per­
sonnel, la direction a immé­
diatement fait recours 
auprès du Ministère (celui 
des Transports en l'occur­
rence), mais cela ne fait pas 
réfléchir la direction de 

· Chronopost qui veut aller « 
jusqu'au bout ». 
C'est cela qui est inadmis­
sible, intolérable. 
La solidarit~ , le soutien 
aux salariés sanctionnés 
doit s'organiser et s'élargir. 
Notre journal a décidé de 
s'engager dans cette voie et 
vous propose d'intervenir 
auprès de la direction de 
Chronopost pour exiger la 
réintégration dans leur 
emploi et dans leurs droits 
des salariés licenciés. 

REINTEGREZ 

Chronopost 
Intervention auprès des Ministères de l 'Industrie 
et des Transports 
Après avoir reçu des salariés de Chronopost, la Fédération du 
Parti Communiste Français s' est adressée, par la plume de Gilles 
Bontemps, aux Ministres des Transports, Jean-Claude Gayssot et 
à celui de l'industrie, Christian Perret afin de leur faire part' de 
leur indignation devant le licenciement de 5 salariés pour « fait de 
grève ». 
Dans son courrier au Ministre des Transports, dont dépend l'en­
treprise Chronopost, Gilles Bontemps interpelle le Ministre afin 
qu' il se prononce dans le sens de l'inspection du Travail qui avait, 
dans un premier temps, refusé le licenciement du délégué du per­
sonnel. 
« C' est en connaissant yotre attachement au respect du droit de 
grève, et plus largement à ceux des salariés, qu'il me semble utile 
d'attirer votre attention » peut-on lire dans ce courrier. Affaire à 
suivre. . . · 

J'exige la réintégration dans leur emploi et dans leurs droits des quatre licenciés suite à l'action de grève dans la nuit du 15 au 16 février 
2000. 

Nom ................ .. ........................................ ...................... ........... ...... ..... Prénom ............... ......... ........ ................. ................ .... .. ...... ....... ..... ........ . . 

Adresse .......................................... ............. ..................... ............... : .................. ....... ............................................... .............. .............. .... .......... . . 

A retourner aux Nouvelles de Loire-Atlantique - 41 rue des Olivettes - 44000 NANTES 
qui transmettra à la direction régionale de Chronopost. 

-

Solidarité 

des 

Sans-terre 

brésiliens 

Notre camarade Jean-Yves Martin, a récemment participé à une émission 
de France-Culture sur les pay~ans sans-terre du Brésil. N.L.A. lui a posé 
trois questions à ce propos •.• 
t NLA : Pourquoi et comment cette invitation à France-Culture ? 
Jean-Yves Martin : J'avais envoyé un article sur le déroulement du 
procès de José Rainha (3-? avril), à' la fois à l'Huma et au Monde 
Diplomatique. L'Huma l'a publié dès le 7 avril. Malgré tout, Maurice 
Lemoine, responsable de l'Amérique latine· au Monde Diplo, a pris 
contact avec moi par l'intermédiaire de Frères des Hommes, associa­
tion dans laquelle je milite, pour m'inviter à participer à l'émission 
hebdomadaire «La rumeur du Monde» sur 
France-Culture. Ça s'est donc fait le samedi 22 
a>Jril. Il se trouve que cette date correspondi}it à la 
fois à la célébration officielle des 500 ans de la 
découverte du Brésil, mais aussi, à quelques jours 
près, au quatrième anniversaire du massacre 
d'Eldorado dos Carajas, le 17 avril 1996, au 
cours duquel 19 paysans sans-terre ont été tués 
par des policiers militaires. Sur le même sujet, je 
suis également invité1 le 23 mai prochain, à 
l'émission «TV-Diplo» sur Canal-Webl. 

NLA : D'où te vient cet intérêt pour ks pay­
sans sans-te"e du Brésil ? 
J-Y M : C'est une longue histoire. Mais, pour l'es­
sentiel, cela provient d'un travail universitaire en 
géographie 2, que j'ai fait à Bordeaux-ID, entre 
1994 et 199~. J'étais parti à la recherche du Nordeste traditionnel, mais 
ce que j'y ai surtout trouvé, c'est le Mouvement des paysans Sans­
Terre (MST). Comme militant, j'ai été très impressionné par ce mou­
vement populaire, radical et moderne, qui met en action les paysans 
pauvres et leurs familles. Ils partent ainsi à l'assaut des grandes pro­
priétés foncières improductives. J'ai établi, dès 1993, des contacts 
avec le géographe brésilien spécialiste de cette question, Bernardo 
Fernandes, qui est devenu un ami. J'ai publié depuis des arti~les sur ce 

sujet dans Regards, La Pensée, Peuples en marche, Campagnes soli­
daires, l'Huma et La Terre ... 

t NLA: Un communiste à Frères des Hommes, n'est-cepas un peu 
étrange? · 
J-Y M : Je ne pense pas. Frères des Hommes est une ONG qui se défi­
nit comme un "mouvement européen de solidarité et de coopération 

internationale, sans appartenance politique ou 
confessionnelle». Comme elle développe un par­
tenariat dynamique avec le MST, je me retrouve 
pleinement dans ces actions-là. Nous éditons, 
chaque mois, un bulletin d'information et de soli­
darité aux sans-terre du Brésil qui s'appelle Info­
TERRA 3. Nous travaillons en réseau, avec une 
conférence téléphonique mensuelle du comité de 
rédaction dont les membres sont aussi bien à 
Nantes qu'à Toulouse, Paris, Bordeaux, Tours ou 
Mulhouse. Mais, notre principal instrument de tra­
vail c'est le courrier électronique, via Internet, qui 
nous permet d'échanger informations ef textes. 
C'est une expérience vraiment passionnante, avec 
un effet en retour concernant les nouvelles 
manières de s'impliquer dans ce genre d ' action 
solidaire. et internationale. Et ça ne me laisse évi­

demment pas indifférent. en tant militant, par ailleurs, du PCF. 

1 Emission diffusée à partir du 23/05/00 à l 7h. sur In1eme1. Adresse : hnp://www.canal­
web.net 
21-Y MARTIN, "Identités et territorialités dans le Nordeste brésilien ... ", 504 p., Ed. du 
Septentrion, Lille · Villeneuve d'Ascq, 1999. 
3 Pour tout renseignement sur Info-TERRA. Tél : 05.56.31.82.51. Abonnement 50 F. 
par an pour JO numéros. Email : bordeaùx@france.fdh.org 
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• 
JO Urs 
'Ade 

ete 
·ENSEMBLE 

10 ET 11 J U 1 N 2000 

Parc Paysager 
de Saint-Nazaire 

• •• •• •• =· 

t La Gazette 
de la fête 

t Les vignettes 
Les vignettes bon de soutien, donnant le droit 
à l'entrée gratuite durant les deux jours, sont à 
la disposition des adhérents dans leurs diffé­
rentes sections. Au prix de 30 francs, elles 
donnent droit à un tirage à l'issue de la Fête où 
seront attribués de nombreux lots . 

t Du côté des stands 
De nombreux stands et des nouveautés vous 
sont déjà annoncés. 
Le sculpteur de ballons qui avait été très prisé 
l'année passée sera de nouveau avec nous. 
Les camarades de l' Aérospatiale serviront leur 
très appréciée choucroute. 
Les cheminots feront griller pour le plus grand 
plaisir des gourmets, leurs petit.s cochons. 
La Basse-Loire tiendra son Palais de la Bière, 
avec tette année, une bière artisanale à la pres­
sion qui, bue avec modération, réveillera les 
papilles des amateurs de bonne bière. 

t Du côté politique 
Inscrite dans l'initiative nationale du Parti 
Communiste Français du Tour de France des 
Inégalités, la Fête fera vivre dans les stands les 
situations, les propositions sur une série de 
thèmes, tels les jeunes, les femmes, les retrai­
tés . 

t Une Fête au cœur de l'actualité 
Après le naufrage de l'ERI.KA, la question 
que tout le monde se pose pour que cela ne se 
reproduise plus sera au centre des stands de 
Saint-Nazaire et de la Presqu'île. La pétition 
autour de la construction du pétrolier double 
coque 3 E qui a recueilli, à ce jour, plusieurs 
dizaines de milliers de signatures, devrait 
encore se gonfler. 

t De nombreuses rencontres et surprises 
Nous reviendrons dans notre prochaine édi­
tion sur le programme de la fête 2000 avec son 
lot de surprises et de découvertes. A bientôt. 

• • 
DIMAN·C 
TONTO·N 
EN CONC 

neut>\es «"" "e ,, dU t'\Onu 

ENTREPRISES UVAGER T.P. «Le blues 

'\ 
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Travaux Publics 
·Usine de liants 

Centrale d' er-lrobés . 

« A chacun sa ro' 

«Allez leur d. ire,, 

« Pour tout le 

« Quand i9 éta\S 

« La rnus\<\Ue ,, 

« f tre bien avec 



10-11 
HE 
DAVID 
ERT 

TONTON DAVID est une star. 
Chaque grand-mère a entonné 
son « Chacun sa Route » quand 
les petits enfants couvraient les 
murs de la chambre de son pos­
ter. 

Il a gonflé sa boîte à rythme de 
sons piochés ici ou là pour finir 
par créer son son unique. 

Aux rythmes du Reggae clas­
sique, du Dancehall, du Rap, 
TONTON DAVID nous entraî­
ne ·dans ses petites histoires de 
tous les jours comme dans ses 
réflexions plus grandes sur 
l'amour, la débrouille, le milieu 
carcéral avec le recul de l'hu­
mour qui caractérise parfois 
ceux qui ont vécu cela et ont su 
s'en sortir eux-mêmes. 

es Racailles » 

te>> 
« A qui la faute » 

- \e 1\\m \a v\\\e » 
·nd\en dans ((un\ 

monde Pareil » 

e1\1 » 

1 

. cc l "amour est e 
n cavate » 

sa femme c'est Wieked » 

« Que la violence stoPPe » 

Samedi: 
soirée dansante 
autour du Méchoui 
Convivialité et détente le samedi soir à partir de 20 
heures sous chapiteau où vous pourrez vous restaurer 
autour du méchoui, lors de la soirée dansa,nte avec l'or­
chestre de Guy Gaudin. 

La réservation de votre place est recommandée. 
Tarif 90 francs (prix comprenant apéritif, repas et vin) 

Inscrivez-vous auprès des sièges du P.C.F. : 
18, rue des Halles à Saint-Nazaire 
2'.:!, rue des Hauts Pavés à Nantes 
41 , rue des Olivettes à Nantes 
ou auprès d ' un militant communiste de )'Otre connais­
sance. 

PASTIS 

'L'ABUS O'ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTE, 
CONSOMMEZ AVEC MODERATION. 

••• 
J'y 

cours 
Dimanche 
politique 
avec 
Yves Dimicoli 
Membre du 
Collège exécutif 
du Conseil national 
Responsable de 
la Commission Economie, 
Argent politique 

2 moments forts 

t Dimanche llh30 
En direct avec la presse, ' 
Yves Dimicoli répondra 
aux questions des grandes 
signatures de la presse 
régionale. 

t Dimanche 16h00· 
Intervention politique sur 
la scène centrale 
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Rencontre .avec : 
Delphine Booffenie_ 
t .NLA : Etre jeune et 
Communiste à.l'aube de l'an 
2000, qu'est-ce que œla représente 
pour toi? 
Delphine Bouffenie: D'une maniè­
re généra le, qu ' est-ce qu'être 
Communiste aujourd'hui quand la 

D.B. : Le moins que l'on puisse dire 
est que la société n'offre pas de pers­
pectives d'avenir à ses jeunes ! 
Pour ma part, j'ai eu la chance 
d'avoir un poste de surveillante pour 
poursuivre mes études, mais l'avenir 
est incertain ! Il est difficile d'avoir 

Nom : Bouffenie 

Prénom : Delphine 

Age: 28 ans 

Diplômes : Licence de philo 
Mru.àise en cours 

Situation familiale : Vie maritale -
2 erifants : Nelson 5 ans, Justine 2 
ans 

Activité professionnelle : 
Surveillante d'externat au Lycée 
Clémenceau à Nantes 

Loisirs favoris : Cinéma - Lecture 
- Natation et bricolage 

Militante syndicale dans l' ensei­
gnement du second degré 

. { 

pensée libérale s'est infiltrée dans la vie de quelqu'un de 28 ans,, avec 2 
tous les secteurs de la société et dcins . enfants, sans rien de stable pour voir 
beaucoup d'esprits. Il est au jour- plus loin que l'année qui vient Mon 
d'hui courant d'entendre que· le capi- concubin, à~ +5 n'a obtenu qu'un 
talisme est la seule perspective éco- emploi-jeune. Tout ceci est bien le 
nomique, le seul système opératoire. signe que nous sommes dans une 
Ceci est d'autant plus présent chez société qui marche sur la tête! Les 
les gens de ma génération qu'ils ont jeunes sont abonnés aux situations 
construit leur identité politique au précaires et les plus de 50 ans sont 
moment de la chute du mur de mis en pré-retraite. Ceci ne fait que 
Berlin, c'est à dire au moment où démontrer que c'est seulement en 
tout le monde chantait la fin.de l'his- luttant ensemble que l'on pourra sor­
toire. L'incompréhension vis à vis de tir de cette situation. 

· jeunes qui s'assument commumstes 
· .est donc d'autant plus grande. Mais 

je suis confiante dans l'avenir du 
communisme parce·qu'il contient 
des valeurs fortes qui s' appuient sur 
l'homme et sur la place qui doit être 
la sienne dans la société. C'est 
défendre cela qu'être Communiste 
aujourd'hui. 

t NLA : Je safi que tu es très atta­
chée à des. valeurs de justice, de 
solidarité. Si tu avû un~ à 
pamer, que serait-il ~ 
D.B. : C'est la lutte contre les inéga­
lités, contre le racisme, pour l'accès 
aux études, qui m'a amenée à la 
politique. J'ai senti, à un moment de 
mon engagement que seul un enga­

t NLA : Tu~ été élue lors de la · gement plus large pouvait apporter 
dernière conférence à la direction des réponses qui prennent les pro­
f éd éraie, comment comptes-tu blèmes au cœur. Le racisme se déve-
t'investir dans cette loppe avec «la crise», les inégalités 
responsabilité? sont d'autant plus criantes que le 
D.B.: Je conçois mon engagement système libéral s'incruste. C'est tout 
au Comité fédéral comme la possibi- naturellement que j'ai donc adhéré 
lité qui m'est donnée de travailler au PCF en 1994. 
sur ce que je connais le mieux : le Il était pour moi la seule organisa­
rnilieu universitaire. Le but que je .tion politique apportant des réponses 
m?assigne est d' impulser un vrai claires et ayant une vraie capacité 
débat sur la place des étudiants dans . d'action. En retour, je suis très atta­
le département, le développement de chée à ce que le Parti s'engage sur 
l'université. Pour cela, il faut mettre les questions qui m'ont amenée vers 
en place un collectif large qui tra- lui. Il faut qu'il prenne toute la place 
vaillera sur ces questions. Soumettre qui lui revient dans les luttes, les col­
aux Communistes le fruit de nos lectifs.'Mon parcours m'amène 
recherches et en même temps, assu- aujourd'hui auprès des gens de ma 
rer une vraie présence du PCF sur la génération qui s'engagent beaucoup 
fac, car il y a toute sa place. Un vaste sur des questions ponctuelles, à ten: 
programme. ter de leur faire saisir les limites de 

t NLA : Avoir 28 ans, êt~ diplô­
mée, mère de famille et surveillan­
te dans un lycée n'est-ce pas une 
situation aberrante ? 
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leurs actions (qui n 'en sont pas 
moins essentielles) et à les amener à 
bâtir un vrai projet politique avec 
nous. 

Répartition des responsabilités 
au ·sein de la Fédération 

Le Comité Fédéral élu lors de la Conférence de Batz sur Mer s'est 
donné les moyens de son activité en opérant l~ répartition des res-
ponsabilités et l'élection de son exécutif. ' 
C'est ainsi que le Bureau Fédéral a été remplacé par un exécutif qui 
a pour tache de mettre en œuvre les décisions du Comité Fédéral. 
Cet exécutif de 16 membres est à parité entre hommes et femmes et 
t:xtrêmement rajeunie. 

Marie-Annick BENATRE 

Delphine BOUFFENIE 

Yannick CHENEAU 

Jean-Jacques DENIN 

Sylvie DESPORTES 
Jeanine DUSSEAUX 
Frédéric MARTIN 

Jean-Yves MARTIN 
Claudine MOREL 

Patricia MORINIERE 

• 

Joëlle PATRON .-

RoselinePERCEVAULT 
Michel RICA 
Paul ROBERT 
Jean-René TEILLANT 
Yann VINCE 

Activité en direction de la formation 
des militants, 
Activité en direction des étudiants, 
des facultés, 
Cornmunicatiori, Nouvelles de Loire­
Atlantique, 
Citoyenneté dans l'entreprise, droits 
nouveaux des salariés, 
Activité en direction de la jeunesse, 
Travail panni les retraités, 
Lutte contre toutes les 
discriminations, 
Mondialisation - Espaces citoyens, 
Activité sur les questions sociales et 
de solidarité, . 
Travail panni les femmes, égalité -
parité, association communisme et 
féminisme, 
Relations avec les mouvements 
féministes, 
Vie des quartiers, 
Vie du Parti, 
Science et société, 
Secrétaire de la Fédération, 
Relations avec le mouvement social, 
les partis politiques. 

D'autre part, une première répartition des responsabilités a été faite 
vers les membres du CQmité Fédéral : 

Gilles BONTEMPS 

Claude CONSTANT 
Hubert DELAHAIE · 
MaréJUSTY 
Raymond LANNUZEL 
Didier LEON 
Dominique LUCAS 

Pierre RIOU 

Liaison avec l' ADECR - Projet de 
politique industrielle et énergétique, 
Politique de la ville, 
Trésorier, 
Président de l' ADECR, 
Président de la CCF, 
Activité sur les lieux de travail, 
Travail en direction de la fonction 
territoriale, 
Diffusion de l'Humanité. 

-

... 

' 



Pétrolier · 

4 Mai 2000, 
inauguration de la stèle 
à la mémoire des gaziers et 

électriciens morts pour la France Double coque 

Pétition 3 E • • 

Il n'a tout de même pas 
fallu plus de 50 ans pour 
que l'entreprise nationale 
se souviennent de ses 
morts de la Guerre de 
1939/1945. 

86 % APPROUVENT 

Mais, à la lecture des 
faits, on se demande si ce 
n'est pas aussi grave, en 
effet lors du transfert de 
la rue de Strasbourg à 
l'allée de Tanneurs à 

treprise, bataillent ferme 
pour qu'un nouveau 
monument soit édifié ... 
Le non empressement de 
la direction explique le 
lieu . . . le fin fond de la 
cour des Tanneurs, sa 
sobriété : les noms des 
morts ne figurent pas 
parce que . . . disparus 
une seconde fois, l' ab­
sence de tout représen-

de la nation, du service 
public, de ce qu'il devrait 
représenter par rapport à 
la France, sont-ils plus 
prêt du CAC 40, de la 
rentabilité au point de ne 
plus faire référence aux 
valeurs, qu',ils ·sont cen­
sés représenter ... 
Vraiment, oui il y a 
quelque chose qui ne va 
pas. 

Jeudi 4 mai, les adhérents du PCF de la Caisse 
Primaire d ' Assurance Maladie de Saint-Nazaire ont 
décidé de proposer à leurs collègues de signer la 
pétition pour la construction en France de pétroliers 
double coque dits « 3 E » (Ecolo.giques 
Economiques Européens). 
Jean-Yves LE HUEDE, syndicaliste à la CPAM et 
conseiller municipal communiste de la ville, était 
bien entendu de la partie. 
Avec le renfort de quelques camarades du Comité de 
section, 259 signatures ont pu être collectées en une 
heure et quart. 
Si l'on compare ce résultat aux 300 agents qui offi­
cient dans l'immeuble, cela donne 86% d'avis favo­
rables, et ça fait aussi 3,45 signatures à la minu­
te! 
Cette initiative avait été précédée de la distribution 
d'un tract explicatif le matin même lors de la prise 
de service. 
Au moment où je rédige ce papier, nous compta­
bilisons 3,500 signatures déposées au local de la 
section, mais ça augmente chaque jour. 
Manifestement, cette campagne monte en puissance 
et nous réserve quelques bonnes surprises. 
Ainsi donc, les camarades de la Presqu'île se sont 
hasardés sur le marché de Guérande. Un endroit où 
d'ordinaire la simple distribution de tracts du PCF 
n'est pas du goût de tout le monde-, loin s'en faut. 
Résultat : 376 signatures recueillies en à peine trois 
heures par quatre camarades. 
Encouragés par èes chiffres, ils décident de récidiver 
le samedi suivant au marché de Pornichet et là enco­
re ... 371 signatures. 
Pour Saint-Nazaire intra muros, .en quelques initia­
tives des cellules et des membres du Comité de sec­
tion, on approche les 2500. 
Une petite phrase r~vient souvent dans les discus­
sions qui s'engagent avec nos CQncitoyens : c'est 
bien ce que vous faites, continuez, on n'en veut plus 
des marées noires ! 

Jean-Jacques Denin 

-
-

Nantes, l'ancien monu­
ment aux morts s'est vu 
cassé et broyé sans que la 
direction ne se soucie de 
quoi que ce soit. 
Plus de noms des mar­
tyrs, plus de monuments, 
plus de mémoire. 
Il aura fallu que les mili­
tants de la CGT de l'en-

tant de la direction lors 
de l'inauguration. 
Une entreprise nationale 
qui n'honore pas ses 
morts pour la France, 
vraiment il y a quelque 
chose qui ne va pas. Les 
dirigeants de cette entre­
prise sont-ils à ce point 
sans référence à la notion 

De nombreuses associa­
tions d'anciens combat­
tants, les syndicats CGT 
de l'entreprise, le Parti 
Communiste Français et 
une délégation de ses 
élus ainsi que du Parti 
Socialiste étaient pré­
sents à l'inauguration. 

La puissance et le gras des coteaux d' Ay offre, dans leur prime jeunesse, 
l'opportunité de cette belle cuvée de conyivialité et d'esprit. 

De convivialité et de fête, ~ntre amis, en famille, à toute heure du jour et de la nuit, 
ou bien poissons grillés, bar au fenouil, coquillages.· 

cHAMPAGNE 

GRAND CRU 
TRADITION 

BRUT 
750ml · E!Aalltl'M ..... ..:.= ..... w.tlWG 12%vol. 

L.:ABUS D'ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTÉ : CONSOMMEZ AVEC MODÉRATION 
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• LI11:ÉRATURE 

Jean-Claude Lantatabois, 

Les Fleurs du sel 
.. 

Signalons qui vient de paraître, ce petit livre important-séduisant *, de notre 
camarade Jean-Claude. C'est de la bonne réflexion qui nous est dédiée et c'est 
aussi du bonbon poétique. D'un côté les marées noires, marées brunes, qui sont 
le " visage violent du pouvoir des exploiteurs ". Au bord des eaux pourtant -
l'omniprésente mer, l'eau douce du fleuve, la saveur d'une rivière - on aspire à 
la paix, on a soif de meilleure vie, voire de révolution. Malgré certaines «fées 
fatales», la glace fascine, et la «crème d'humu~ flottante», et l'odeur des fleurs 
salées. 
Puis il y a, intime, «ce débit rebelle qui descend vers le calme» et ce goût de 
liberté par les nuits franches, cet acquiescement où l'on plonge loin des ports. En 
accompagnement paritaire de ces pages, quatre gravures-empreintes marines 
d'Elsa, la fille de l' écrivain, nous invitent aussi à respirer. 
R.ANTOINE . 
* 60 F ; en vente à Saint-Nazaire : librairies Voix au Chapitre, La Vigie, Tabac­
presse St Marc, et chez l'auteur; 
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Peut-il exister autre chose que le capitalisme et ses · 
injustices ? Si le communisme a animé tant d'idéaux 
au cours du siècle qui s'achève, il a charrié tant de 
tragédies que le système soviétique n'a pas survécu. 
Mais aujourd'hui, à l'ère d'une nouvelle révolution 
technologique où l'intelligence et l'esprit d ' initiative · 
sont tant sollicités, on ne peut plus concevoir ni l' effi­
cacité économique, ni la société, ni même la politique 
autrement qu'à travers la valorisation de chacun. 
C'est maintenant qu 'une société fondée sur le libre 
développement de tous devient réaliste. 
Ce livre s'adresse à tous ceux qui refusent le cours 
imposé par le libéralisme à la société, qui trouvent 
souvent la gauche sans imagination et que les éti­
quettes n' arrêtent pas. Le communisme évoqué dans 
ce livre renvoie à une question qui taraude : et si une 
société dont la finalité serait les hommes, était pos­
sible? 
Editions Pion 
JIOF 

Pierre 
Zarka 

Un communisme 
à usage 
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Horizontalement 

1) Esprit léger et 
volage. 2) Départe­

. ment. Fruit d'un coni­
fère. 3) Ciboulette . 
En état d 'être récolté. 
4) Mot d'enfant. 
Monte au printemps. 
Carte. 5) A trop bu. 
D'Epinal, est bien 
connue. Pas beau­
coup. Les plus belles. 
7) Prépositiqn. Physi­
cien anglais. 8) Eta~t 
adoté chez les Philis­
tins. Anneau de cor­
dage. 9) Fixées à 
demeure. l 0) Sur le 
calendrier. Ravisse­
ment de joie. 

Verticalement 

1) Ont des pieds en 
forme de nageoires. 
Il) Bat souvent le roi. 
A bon air. Ill) Pour 
un hareng. Son lit est 
très petit. Volonté. 
IV) A les teintes de 
l'arc-en-ciel. Long 
serpent. V) Dresse. 
Difficulté. VI) Permet 
l 'évacuation des 
eaux. Neuf romain. 
VII) Vieille langue. 
Supérieur. VIII) Cha­
cun de nous a le sien. 
Espace de temps. A la 
gorge lisse. IX) Vapo­
reuses. et obscures. X) 
Fais couler. Sur une 
rose. 

Nécrologie · 

Notre camarade 
André Le Meitour 
nous a quittés. 
Membre du Comité 
de section de Saint­
Sébastien-sur-Loire 
pendant de nom­
breuses années, 
ancien résistant 
interné et évadé, il 
vivait depuis 
quelques années à 
Carnac. 
A Simone et sa 
famille, nous pré­
sentons nos plus 
sincères condo­
léances. 
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